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COMMUNIQUE DE PRESSE

RHONE-ALPES CANDIDATE POUR UN POLE DE COMPETITIVITE DEDIE AUX 
ECOTECHNOLOGIES 

Un nouvel appel � projets pour la cr�ation de p�les de comp�titivit� en France a �t� 

lanc� le 30 juin dernier par l’Etat. La th�matique est exclusivement centr�e sur les 

�cotechnologies.

Forte de leur masse critique et de leur diversit� sur ce sujet, les acteurs Rh�nalpins 

ont naturellement choisi de se positionner et de pr�senter une candidature commune, 

avec plusieurs partenaires d’ores et d�j� engag�s : Le Grand Lyon, Saint Etienne 

M�tropole, Grenoble M�tropole, R�gion Rh�ne-Alpes, DREAL Rh�ne-Alpes et 4 

p�les de comp�titivit� (Axelera, LUTB, Tenerrdis et Minalogic) … A terme le p�le 

repr�sente un potentiel de plus de 2500 adh�rents avec pr�s de 30 p�les de 

comp�titivit�, clusters ou associations d’entreprises impliqu�es dans les �co 

technologies, qui forment le socle de EcoTech Rh�ne-Alpes.

Le th�me de ce nouveau p�le est l’efficacit� �nerg�tique.

Il part du constat au plan national et international, que les plus grandes menaces 

environnementales trouveront leur solution dans une meilleure efficacit� de transfert 

et de stockage de l’�nergie, et une �volution des usages �nerg�tiques. Le p�le se 

positionne sur trois grands domaines applicatifs qui concentrent la plus grande partie 

de la d�pense �nerg�tique : le b�timent, le transport et les infrastructures, le 
transport et l’industrie.

La valeur du dossier de candidature et la diff�renciation de Rh�ne-Alpes reposent 

sur :

 l’expertise scientifique des laboratoires rh�nalpins dans ce domaine,

 le positionnement des industriels sur les diff�rents march�s applicatifs,

 de l’activit� des p�les de comp�titivit�s positionn�s sur la th�matique en tant 

qu’offreur de briques technologiques ou en tant qu’int�grateurs syst�me.

D�s son origine, le dossier de candidature est le reflet d’une vision commune et 

partag�e entre collectivit�s locales, p�les de comp�titivit� et acteurs concern�s. Il 

r�pond � des enjeux li�s au d�veloppement industriel, scientifique et �conomique. Il 

r�pond �galement � un objectif de cr�ation d’emplois et de formation � des m�tiers 

nouveaux. 

La labellisation effective du p�le sera connue en fin d’ann�e.
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CONTEXTE 
LES ECO-TECHNOLOGIES, DE QUOI PARLE-T’ON ?  

Les �co-technologies ne sont pas une fili�re � part enti�re, mais un secteur dont le 

d�nominateur commun est d’�tre port� par la demande � environnementale � autour 

des contraintes de ressources (�nergies fossiles, espace, pr�servation des 

�cosyst�mes…) et d’enjeux environnementaux tels que le changement climatique.

Il s’agit d’ensemble de services, de produits et de techniques permettant d’optimiser 

les consommations de ressources naturelles, de mesurer et de r�duire les impacts 

environnementaux de l’activit� humaine. Les �co-technologies recouvrent une grande 

diversit� d’acteurs issus du monde �conomique, de la recherche et de la formation.

C’est un secteur qui conna�t deux grands axes de d�veloppement : la � croissance 

verte � - la cr�ation de nouvelles activit�s dans des fili�res en d�veloppement – et la 

transition vers une �conomie plus sobre en ressources, soit la mutation de fili�res

�conomiques traditionnelles vers des modes de production plus vert.

Les �co-technologies regroupent des entreprises au profil extr�mement vari� en 

termes de : 

 Secteurs d’activit� : nouvelles �nergies, efficacit� �nerg�tique, gestion de 

l’eau et des d�chets, traitement de l’air, r�habilitation des sites et sols 

pollu�s…

 M�tiers : ing�nierie, conseil et �tudes, fabrication de mat�riels, distribution, 

construction, prestation de service, traitement de pollutions, architectes, 

am�nageurs,…

 Types d’entreprises : filiales de grands groupes internationaux (Veolia et Suez 

en t�te), grandes entreprises, PME sp�cialis�es, bureaux d’�tudes, cabinets 

d’architecte-urbaniste et d’am�nageur, experts ind�pendants, artisans 

(chauffagistes, installateur de panneaux solaires, etc.)

 March�s et clients : collectivit�s, grand public, entreprises industrielles, 

secteur immobilier 

C’est un secteur en pleine croissance qui conna�t un taux d’investissement toujours 

�lev� malgr� la crise, de l’ordre de 115 milliards de $ pr�vue, par exemple, sur 

l’ann�e 2009 dans les � Clean Energy � au niveau mondial.
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UN SECTEUR PORTE PAR LA POLITIQUE ECONOMIQUE EUROPEENNE ET 
INTERNATIONALE…

Croissance �conomique et niveau �lev� de protection de l’environnement sont deux 

axes essentiels de la politique de l’Union Europ�enne, structur�e par :

 La strat�gie de Lisbonne (2000) qui a situ� l’innovation comme l’une des 

grandes priorit�s de la politique de d�veloppement �conomique de l’Union 

europ�enne. Cette strat�gie vise � faire de l’Union europ�enne �l’�conomie 

de la connaissance la plus comp�titive du monde, capable d’une croissance 

�conomique durable accompagn�e d’une am�lioration quantitative et 

qualitative de l’emploi, d’une grande coh�sion sociale et du respect de 

l’environnement � l’horizon de 2010 �.

 La strat�gie de G�teborg (2001) qui vise � int�grer le d�veloppement durable 

sur le long terme dans toutes les politiques de l’Union europ�enne. Elle 

recommande l’ajout d’un volet environnemental � la strat�gie de Lisbonne et 

recommande une orientation massive des investissements publics et priv�s 

vers des technologies nouvelles et respectueuses de l’environnement.

Le programme ETAP (Environmental Technologies Action Plan), le plan d'actions du 

Paquet Energie-Climat, sont autant d’initiatives et orientations politiques au niveau 

europ�en qui contribuent � favoriser la croissance du march� des �co-technologies 

et le d�veloppement de l'innovation mais plus particuli�rement celui de l'efficacit� 

�nerg�tique et des �nergies renouvelables. 

… ET NATIONALE

En France, la dynamique s’acc�l�re depuis plusieurs mois, avec notamment le vote 

de la loi Grenelle 1 articul�e autour de trois grands chantiers prioritaires : l’efficacit� 

�nerg�tique, la r�novation du patrimoine b�ti et les transports. Cette dynamique 

nationale se poursuit avec notamment le comit� strat�gique � Ecotech 2012 �, qui a 

d�bouch� sur un plan strat�gique en d�cembre dernier mettant au cœur de ses axes 

strat�giques l'efficacit� �nerg�tique et la performance environnementale.
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UN POLE DEDIE AUX ECO-TECHNOLOGIES ET A L’EFFICACITE 
ENERGETIQUE EN RHONE-ALPES
POURQUOI CE NOUVEAU POLE DE COMPETITIVITE EN RHONE-ALPES ?

La cr�ation de ce nouveau p�le r�pond � une double n�cessit� : 

 d�velopper de nouvelles technologies et process dans le domaine de 

l’efficacit� �nerg�tique appliqu�e au b�timent, a l’industrie et aux transports ;

 faire na�tre des projets de coop�ration a l’interface �co-technologique des 

p�les de comp�titivit� rh�nalpins.

C’est pourquoi il a �t� choisi, pour optimiser la performance de ce nouveau p�le de 

comp�titivit�, d’int�grer d�s � pr�sent les forces existantes. Il ne s’agit ainsi pas de 

cr�er une structure � de plus � qui serait concentr�e, tel un silo, sur un champ 

d’application restreint mais bien d’instaurer un syst�me compilant toutes les �nergies 

et les innovations. Les p�les existants ont d�cid�s de passer d’un proc�d� de co-

labellisation � la co-construction des projets situes � leurs interfaces.

Lors de leur d�claration commune au moment de Pollutec 2008, sous l’impulsion de 

la r�gion, les Pr�sidents des trois p�les Axelera, LUTB et Tenerrdis ont franchi une 

�tape d�cisive en d�clarant leur intention de r�aliser cette collaboration, bient�t 

rejoint par le p�le Minalogic.

Cette dynamique progressive et collective a trouv� son point d’aboutissement et son 

acc�l�rateur dans la d�cision, soutenue par l’Etat en r�gion et les grandes 

collectivit�s de Rh�ne –Alpes, de r�pondre � l’appel � candidature pour la 

labellisation de p�les de comp�titivit� �cotechnologies lanc� le 30 juin 2009.

Avec un positionnement sur la th�matique de l’efficacit� �nerg�tique, via notamment 

le r�le des p�les de comp�titivit� : Axelera, LUTB, Minalogic et Tenerrdis, Rh�ne-

Alpes entend r�pondre aux objectifs de l’appel � projet :

 � Renforcer les comp�tences sur les territoires pour que l’industrie nationale 

puisse fournir les technologies de demain permettant un d�veloppement 

durable de la soci�t� et des industries, en r�duisant leur impact 

environnemental �

 � Relayer l’impulsion de la loi Grenelle I et du plan Ecotech 2012 �

Ces acteurs partagent aujourd’hui l’ambition de se consolider en tant que p�le 

industriel et scientifique leader en Europe et dans le monde sur cette th�matique �co-

technologique li�e � l’efficacit� �nerg�tique.
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LES ECOTECHNOLOGIES EN RHONE ALPES  

 Un potentiel de 3600 entreprises intervenant dans le champ des �co-

technologies ;

 50 000 emplois directs, et des fili�res industrielles traditionnelles majeures en 

mutation, soit 10% des emplois nationaux ;

 1/4 des entreprises fran�aises sp�cialis�es dans les �nergies renouvelables et 

l’efficacit� �nerg�tique ; 

 Un potentiel de recherche remarquable par la pr�sence de 4 600 chercheurs 

sp�cialis�s sur les �co technologies ; 

 15 p�les de comp�titivit�, dont plusieurs ont plac� les �co technologies au cœur 

de leur strat�gie, notamment Axelera, Tenerrdis, LUTB, Minalogic ; 

 De nombreux clusters de recherche, sp�cificit� de la R�gion Rh�ne-Alpes dont 

5 sp�cialis�s sur les �co technologies : Macodev, Chimie Durable, 

Environnement, Energies renouvelables et �co-�nergies,Transports-Territoires 

et Soci�t� ;

 De nombreux centres de recherche prestigieux : CNRS, CEA, INES, CSTB, 

IFP, INRETS, CERTU, CETIAT, CETIM, … et 2 P�les de Recherche et 

d’Enseignement Sup�rieur (PRES) ; 

 des structures mettant en r�seaux des entreprises et des acteurs de la 

recherche, organisations professionnelles, mais aussi des grands groupes et 

des PMI ; 

 des collectivit�s engag�es pour devenir les lieux d’exp�rimentation et 

d’utilisation des innovations �co-technologiques ;

 le soutien � l’investissement dans le secteur des �co-technologies depuis de 

nombreuses ann�es sous l’impulsion des collectivit�s.

ORGANISATION DU POLE / LES ACTEURS INVESTIS 

La dynamique du futur p�le de comp�titivit� Efficacit� �nerg�tique repose sur un 

renforcement des compl�mentarit�s et des collaborations entre les nombreuses 

comp�tences sectorielles de la R�gion Rh�ne-Alpes.

Il s’appuie ainsi sur la mobilisation des plus grandes entreprises comme des PME, de 

toutes les fili�res d’application concern�es : mat�riaux, �nergie, construction, 

transports, proc�d�s industriels… et de l’un des plus importants potentiels de 
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recherche de France, avec pr�s de 4 600 chercheurs sp�cialis�s dans les �co-

technologies, r�unis au sein de laboratoires prestigieux. Il s’appuie �galement sur la 

capacit� reconnue de Rh�ne-Alpes � d�ployer rapidement la recherche en 

production industrielle et sur les march�s finaux. 

L’engagement fort de ces acteurs, repr�sentant un potentiel de pr�s de 1 000 

adh�rents pour le p�le de comp�titivit�, se refl�te par le rapprochement des 

structures qui sont aujourd’hui �mulateurs d’innovation dans leurs domaines de 

recherche respective : Rh�ne-Alpes compte ainsi pr�s de 30 structures (p�les de 

comp�titivit�, clusters ou associations d’entreprises) impliqu�es dans les �co 

technologies, qui forment le socle de Eco-Tech Rh�ne-Alpes.

Dans le champ des �co technologies, Rh�ne-Alpes se diff�rencie par une double 

force : une capacit� de production de technologies innovantes dans un nombre �lev� 

de domaines d’application, mais aussi la pr�sence d’ensembliers et de concepteurs 

de syst�mes capable de les mettre sur le march�.

D�s lors les p�les Axelera (Chimie-Environnement), Tenerrdis (nouvelles 

technologies des �nergies), LUTB (transport collectif urbain de personnes et de 

marchandises), Minalogic (Cr�ation, mise au point et production de produits et 

services autour des solutions miniaturis�es intelligentes pour l’industrie (notamment 

gestion intelligente de l’�nergie), Plastipolis (innovation dans les mat�riaux 

plastiques), Viam�ca (d�veloppement d’une offre pour les machines, v�hicules en 

passant de la m�canique consommable au service durable), Arve Industrie

(d�colletage et m�catronique), Techtera (textiles techniques) et Trimatec 

(technologies membranaires, fluides supercritiques et biomasse) ont uni leurs forces 

pour acc�l�rer et consolider l’�mergence, la structuration et la dynamique de ce 

nouveau p�le. 

Pilotes et acteurs du projet, de grands groupes tels que GDF-Suez, Renault Trucks, 

Schneider, Lafarge…ouvrent leur vision � plus d’une centaine de PME (dont HEF, 

Clextral, Recupyl…) qui s’associent progressivement aux projets de coop�ration ou 

en ont initi� avec leurs propres forces. 

Les efforts de recherche se restructurent, se pr�cisent sur les �co-technologies, se 

mutualisent et se diffusent � l’ensemble du tissu. Les centres de recherche et tous 
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les laboratoires concern�s r�unis au sein du PRES Universit� de Lyon (qui int�gre 

les composantes de Saint-Etienne) et le PRES Grenoble Universit�s, tous deux 

renforc�s par la r�cente labellisation de leur projet scientifique dans le cadre de 

l’Op�ration Campus, des centres techniques tels que le CETIM ou le CSTB se 

joignent � la dynamique et nourrissent les projets de leurs avanc�es scientifiques et 

de leurs ressources. Parall�lement, tout l’univers de la formation professionnelle est 

mobilis� au travers notamment de l’implication active des principaux acteurs 

r�gionaux.

Enfin, le soutien institutionnel met � contribution son accompagnement pour le p�le 

�co-technologies en Rh�ne-Alpes en proposant la palette d’outils des grands 

intervenants dans le domaine du d�veloppement �conomique : la R�gion Rh�ne-
Alpes, Grand Lyon, Grenoble Alpes M�tropole (la M�tro), Saint Etienne 
M�tropole, la Communaut� d’Agglom�ration des Portes de l’Is�re, la DREAL 
Rh�ne-Alpes…

L’engagement collectif de tous ces acteurs est coordonn�, anim� et guid� par une 

gouvernance structur�e. Ces organes se retrouvent dans l’association 

� Ecotechnologies Rh�ne-Alpes � qu’ils ont constitu�e pour porter et g�rer ce 

nouveau p�le de comp�titivit�.

Si les �co-technologies gagnent � �tre int�gr�es dans leurs applications, les 

initiatives technologiques doivent �galement �tre int�gr�es en amont. Les avantages 

de cette nouvelle organisation sont multiples :

 Elle s’appuie sur l’exp�rience, l’expertise et l’efficacit� des p�les de 

comp�titivit� existants et fait ainsi gagner quatre ans � ce nouveau p�le, en lui 

faisant profiter de ses r�seaux (notamment � l’international), de sa 

connaissance �troite des laboratoires et unit�s de recherche…

 Elle permet surtout de faire foisonner des projets de coop�ration concrets � 

l’interface des th�matiques : la chimie et le transport, les nouvelles �nergies et 

les infrastructures, le b�timent et les nouveaux mat�riaux…

 Elle ne cesse de sommer les fili�res potentiellement concern�es par un projet 

�co-technologique. Si deux fili�res proposent un projet, le nouveau p�le de 

comp�titivit� en ajoute une troisi�me, une quatri�me…

 Elle pense chaque projet � l’int�rieur d’un syst�me, o� chaque technologie ou 

application n’est pas ind�pendante de l’autre
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 Elle �claircit aupr�s des entreprises du territoire la compr�hension du 

paysage form� des multiples acteurs et structures intervenant dans le champ 

des de l’innovation et des �cotechnologies 

 Elle f�d�re et fait �merger de nouveaux projets de Recherche et 

d�veloppement et de nouveaux march�s.

LES 8 ATOUTS DE LA CANDIDATURE ECO-TECH RHONE-ALPES

1 - Une vision commune de la strat�gie du p�le EcoTech Rh�ne-Alpes, centr� 

autour des enjeux de � l’efficacit� �nerg�tique � sur l’ensemble du spectre : depuis 

l’�co conception, les briques technologiques jusqu’aux usages et comportements. 

Cette approche syst�mique s’appuie sur la capacit� r�gionale � travailler aux 

interfaces des p�les et clusters existants, � visibilit� mondiale, leaders sur leurs 

th�matiques de recherche.

2 - Un projet de p�le qui f�d�re le potentiel �conomique et scientifique incluant 
des acteurs leaders sur leur cœur de m�tier (p�le de comp�titivit�, clusters, 

entreprises, laboratoires, …), soit un potentiel de 1000 adh�rents. L’objectif est de 

d�velopper des projets collaboratifs transversaux afin : de d�velopper de nouvelles 

fili�res �conomiques � fort potentiel d’application, de valoriser l’innovation et la 

recherche, de renforcer les leaders existants, de favoriser l’�mergence de nouvelles 

start-up et cr�er de nouveaux emplois. Rh�ne-Alpes peut d’ores et d�j� s’appuyer sur 

des r�ussites en mati�re de projets collaboratifs et sur la qualit� d’un �cosyst�me de 

valorisation qui a permis de belles r�ussites �conomiques sur ces fili�res comme 

R�cupyl, MCE5, Fluorem, …

3- Une valorisation des actions embl�matiques men�es en Rh�ne-Alpes sur la 
th�matique : le plan r�gional �nergie (100 m€ sur 5 ans), les aspects �nerg�tiques 

du CPER, les projets structurants de recherche (INES, plateformes technologiques), 

les outils d’accompagnement et de financement des entreprises (ID�clic, Innov’�, 

r�seaux EIE, OERA,…), le soutien � la demande,…

4- Des collectivit�s locales engag�es, depuis de nombreuses ann�es, dans le 

d�veloppement et le financement des exp�rimentations sur leurs territoires (par 

exemple le projet Concerto), dans l’exploitation des �co technologies (donneurs 

d’ordres exemplaires et incitateurs), dans la sensibilisation des acteurs �conomiques, 

scientifiques et des Rh�nalpins, dans le soutien financier, l’�mergence de

dynamiques �conomiques et scientifiques autour des �co-technologies.
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5 - Un p�le s’appuyant sur une dynamique et un savoir faire cr��s en Rh�ne-
Alpes autour du lien entre science et soci�t� (par exemple par le questionnement 

autour des micro- et nano-technologies). Ce dernier englobe les pr�occupations 

sociales et soci�tales dans le d�veloppement de nouvelles technologies. Une 

politique unique, en France, de par son ampleur, qui se mat�rialise par la cr�ation de 

3 clusters de recherche orient�s SHS, de nombreux colloques sur les territoires 

r�seaux actifs des CCSTI). Ce lien englobe �galement le soutien de la demande 

autour de solutions li�es � l’efficacit� �nerg�tique (d�ploiement des ENR aupr�s des 

particuliers, programmes de r�novation de quartiers � basse consommation 

d’�nergie, d�veloppement des b�timents passifs et � �nergie positive, …)

6 - La qualit� de l’offre de formation sur la th�matique permettant d’anticiper et 

d’accompagner l‘�mergence de nouveaux m�tiers li�s aux �co technologies. Le plan 

Campus, qui a retenu les projets lyonnais et grenoblois, et le plan r�gional de 

formation int�grent d�j� cet enjeu

7 - Une ambition � long terme de travailler � l’am�lioration du cadre de vie des 
Rh�nalpins, en s’appuyant sur la grande richesse du territoire r�gional en termes de 

projets (infrastructures, habitat…) qui �largiront les terrains d’application des �co 

innovations

8- Une strat�gie scientifique trouvant des applications concr�tes, concentr�es 

sur des th�matiques technologiques et des projets de coop�ration d�j� enclench�s. 

Pr�s de 40 sont d�finis ou en pr�paration pour ce dossier. Elle permet de d�velopper, 

apr�s une phase de consolidation des savoir-faire, de v�ritables leviers d’innovation 

et de d�veloppement.

LES OBJECTIFS DU POLE ECO-TECH RHONE-ALPES

Le p�le �co-technologie Rh�ne-Alpes figure d�j� dans le Top 10 europ�en de 

l’efficacit� �nerg�tique. Il vise, par une notori�t� internationale cibl�e sur ses 

th�matiques technologiques prioritaires, � entrer durablement dans le Top5 europ�en 

dans un horizon de 10 ans.

La cr�ation de ce p�le de comp�titivit� vise donc � : 

 Renforcer la capacit� de Rh�ne-Alpes � s’adresser rapidement aux march�s 

complexes de demain ;
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 Passer � une nouvelle �re de partenariats : d’une logique de co-labellisation 

vers une r�elle d�marche de co-construction des projets de recherche entre 

les acteurs, �cosyst�me dans lequel les acteurs �crivent ensemble leur feuille 

de route technologique ;

 Acc�l�rer le d�veloppement et la r�ussite d’entreprises innovantes de 

r�f�rence, en favorisant l’�mergence du � Google des �co technologies � ;

 Positionner Rh�ne-Alpes comme un fer de lance du d�veloppement des �co 

technologies sous l’angle de l’efficacit� �nerg�tique, de la mati�re jusqu’aux 

usages, et faire de la France un leader mondial de la production d’�co 

technologies, en coh�rence avec la strat�gie nationale ;

 Affirmer Rh�ne-Alpes comme un v�ritable terrain d’exp�rimentation des �co 

technologies, d’une ampleur consid�rable.
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PRESENTATION DES ACTEURS
LES POLES DE COMPETITIVITES

4 MEMBRES FONDATEURS : AXELERA, TENNERDIS, LUTB ET MINALOGIC 

 Le p�le de comp�titivit� AXELERA, sp�cialis� dans la chimie-environnement

Ce p�le de comp�titivit� mondial dans le domaine Chimie-Environnement est 

constitu� de 115 adh�rents regroupant des soci�t�s comme Arkema ou GDF-Suez et 

des structures publiques comme le CNRS et l'Institut Fran�ais du P�trole.

AXELERA �labore des programmes de recherche pour le d�veloppement d’une 

chimie plus comp�titive et plus respectueuse de l’environnement. AXELERA se veut 

� la source d’une nouvelle fili�re chimie-environnement v�ritablement int�gr�e et 

pr�sente la sp�cificit� de conduire lui-m�me des programmes de recherche et 

d�veloppement, allant au-del� de l’activit� traditionnelle d’un p�le de comp�titivit� qui 

consiste en la labellisation de projets. L’ambition d’Axelera est de devenir la vitrine de 

la � chimie du futur � et de se positionner comme p�le industriel et scientifique leader 

au niveau international en 2012. 

Types de projets AXELERA :

 Les projets de recherche et d�veloppement g�r�s directement par le p�le (9 

projets financ�s � ce jour) : on peut notamment citer le projet Duramat (sur les 

mat�riaux innovants � moindre impact environnemental);

 Les projets labellis�s par le p�le avec le label � Axelera � (135 projets 

labellis�s).

Les projets structurants qui font l’objet de labellisation par le p�le et consistent en la 

mise en œuvre de projets industriels et de plateformes de recherche : la Cit� 

Lyonnaise de l’Environnement et de l’Analyse...

 Le p�le de comp�titivit� TENERRDIS - Technologies des �nergies 
renouvelables Rh�ne-Alpes, Dr�me, Is�re, Savoie

Tenerrdis, p�le de comp�titivit� de port�e nationale, d�veloppe des projets sur la 

probl�matique de la gestion des r�seaux, de l’hydrog�ne, du solaire et du b�timent, 

de la biomasse et de l'hydraulique. 

Tenerrdis r�unit 185 acteurs avec des investissements � hauteur de 440 millions 

d’euros pour 200 millions d’euros de financements publics. Depuis 2005, le p�le a 



14

labellis� 226 projets de R&D et un grand projet structurant la fili�re photovolta�que : 

Solar Nano Crystal/Alliance PV. Les premiers projets d�marr�s en 2005 et 2006 

pr�sentent d�j� des retomb�es concr�tes avec la cr�ation de 80 emplois et de deux 

entreprises, H3EIndustries (d�veloppement de microcentrales hydro�lectriques) et 

AQUALIENNE-ELEC (production et vente d’�lectricit�).

Le p�le soutient de nombreux projets concernant l’�nergie solaire autour de l’INES, 

plate-forme de comp�tences de la recherche partenariale sur cette th�matique. Parmi 

les projets du p�le on peut citer Multixen, QC-Passi, PHARE, Solion ou ClipCool

 Le p�le de comp�titivit� LUTB (Lyon Urban Truck & Bus), sp�cialis� dans les 
transports collectifs urbains de personnes et de marchandises

Le p�le de comp�titivit� Lyon Urban Truck and Bus (LUTB), labellis� en 2005, a �t� 

initi� par Renault Trucks, Irisbus France, l’Institut Fran�ais du P�trole (IFP), l’Institut 

National pour la Recherche dans les Transports et leur S�curit� (INRETS), le Grand 

Lyon et la CCI de Lyon.

L’ensemble des partenaires de ce p�le, industriels, scientifiques, utilisateurs et 

institutionnels, a d�cid� de se rassembler dans une association loi 1901 � Lyon 

Urban Truck & Bus 2015 �. Depuis juin 2006 l’association LUTB 2015 regroupe le 

P�le de comp�titivit� et le Cluster Automotive Rh�ne Alpes.

Quatre grands programmes de recherche et d�veloppement ont �t� d�finis :

 Motorisation et cha�ne cin�matique

 S�curit� et s�ret� int�gr�es

 Architecture et confort

 Syst�me de transport : le projet Hybrys Tech, d�velopp� par Renault Trucks 

en partenariat avec SITA (Suez Environnement) et le Grand Lyon est un 

exemple de projet innovant men� dans ce cadre.

Parmi les projets de recherche d�ploy�s par le p�le, on peut citer les recherches 

ayant pour but d'am�liorer les performances des catalyseurs actuels (mise en action, 

durabilit�)
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 Le p�le de comp�titivit� mondial MINALOGIC, sp�cialis� dans les solutions 
miniaturis�es

Ce p�le est d�di� � la cr�ation, la mise au point et la production de produits et 

services autour des solutions miniaturis�es intelligentes pour l'industrie (micro et 

nanotechnologies et au logiciel embarqu�). Le p�le a plac� la ma�trise et la gestion 

intelligente de l’�nergie au coeur de ses pr�occupations et a notamment cr�� un 

Label Green qui r�compense les projets permettant de r�duire ou ma�triser de fa�on 

significative la consommation d’�nergie. Minalogic repr�sente 137 membres, dont 97 

entreprises (76% de PME), 134 projets labellis�s, 81 projets financ�s pour une 

enveloppe de 1,2 milliard d’euros, 346,7 M€ de financements publics obtenus (ANR, 

FUI, Oseo, collectivit�s locales, minist�re de la recherche).

Par ailleurs, Minalogic a fait des � Green IT � un sujet cl� de ses activit�s. Un groupe 

de travail sur cette th�matique a en effet �t� cr��, ayant vocation � d�velopper des 

projets de R&D dans le domaine de l’efficacit� �nerg�tique dans l’informatique, 

notamment des data center, fortement consommateurs.

LES COLLECTIVITES ENGAGEES

Le poids important des �co-technologies en r�gion Rh�ne-Alpes s’inscrit dans une 

politique forte de soutien public au d�veloppement durable, relay�e par les 

collectivit�s locales. De nombreuses initiatives impuls�es � diff�rents �chelons 

territoriaux, au-del� du soutien politique et financier aux projets des p�les et autres 

organisations, se compl�tent pour former une strat�gie coh�rente visant � faire de 

Rh�ne-Alpes un territoire �co-technologique dynamique.

 LE CONSEIL REGIONAL DE RHONE-ALPES : � Rh�ne-Alpes, acc�l�rateur 
d’�co-innovation �

La R�gion Rh�ne-Alpes a fait, depuis de nombreuses ann�es, du d�veloppement 

des �co-technologies l’un des axes majeur de sa strat�gie �conomique, scientifique 

et environnementale, avec l’objectif de devenir un territoire leader sur le plan 

europ�en. La R�gion consacre 30% de son budget au d�veloppement durable, soit 

une somme de 700 millions d'euros. 

Pour soutenir cette ambition, la R�gion – avec ses partenaires - a d�velopp� un 

ensemble coh�rent de politiques qui permettent d’agir sur diff�rents leviers, comme la 
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formation, la recherche, l’�ducation, le d�veloppement �conomique… Aujourd’hui, 

c’est un ensemble performant qui s’est structur� sur le territoire, permettant 

d’accompagner l’�volution du p�le �co-tech sur 3 piliers : la politique �nergie –

environnement, la politique �conomique, la politique d’enseignement sup�rieur et de 

recherche. 

La politique �nergie – environnement :

 un programme de 23 millions d'euros d�di�s � la ma�trise de l'�nergie et aux 

�nergies renouvelables

 un programme de 5,5 millions d'euros d'aides, apport�es aux entreprises 

engag�es dans le management environnemental. 

 Le dispositif INNOV’R� - lanc� en partenariat avec Oseo et l’ADEME - qui est 

un appel � projet permanent visant � soutenir les projets de R&D Eco 

innovants des entreprises rh�ne-alpines. Depuis son lancement, il y un an, 

plus de 140 projets ont �t� soumis et 70% d’entre eux ont pu b�n�ficier d’un 

soutien � hauteur d’environ 3 millions d’euros.

 Le programme � Objectif Environnement Rh�ne-Alpes � men�e en 

partenariat avec l’ADEME, la CRCI et le r�seau des CCI, la CRMA et le 

r�seau des CMA, la FFB Rh�ne Alpes, la FRTP, la CAPEB, COOP de 

France. Ce programme vise � mettre � la disposition des TPE, PME et 

artisans, des charg�s de mission environnement permettant de d�finir des 

solutions adapt�es pour r�duire l’impact environnemental des entreprises 

(environ 5 000 entreprises b�n�ficiaires depuis 2002)

 IERA (Info Energie Rh�ne-Alpes) : est un r�seau r�gional qui rassemble 11 

structures associatives exp�riment�es dans les domaines de l’�nergie et de 

l’environnement : les Espaces Info-�nergie. Ces derniers ont pour mission de 

sensibiliser, d’informer et de promouvoir l’utilisation rationnelle et la ma�trise 

de l’�nergie, l’usage des �nergies renouvelables, la qualit� environnementale 

des b�timents et les modes de d�placements doux, aupr�s d’un certains 

nombres de publics : entreprises, particuliers, scolaires…

 L’OREGES (observatoire de l’�nergie et des gaz � effets de serre de Rh�ne-

Alpes), dont l’animation technique a �t� confi�e � RA2E (Rh�ne-Alpes 

Environnement Energie). Cet observatoire permet de suivre les 

consommations, les productions et les �missions de gaz � effet de serre en 

Rh�ne-Alpes. La connaissance de ces r�sultats permet de travailler sur les 

perspectives �nerg�tiques.
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 Le plan Energie de la R�gion - adapt� en 2005 et augment� en 2008 -

contribue � ce m�me objectif : il s’agit de promouvoir les �conomies d’�nergie 

et les �nergies renouvelables en d�veloppant les technologies les plus 

performantes. 

 Par les appels � projets � Pr�bat � pour les b�timents collectifs et � 100 

r�novations � la R�gion soutient les solutions les plus innovantes mises en 

œuvre dans le b�timent. L’objectif est aussi de porter � connaissance des 

professionnels du b�timent ces nouvelles pratiques et ces innovations, afin 

d’en faire des prescripteurs. 

 Dans la m�me perspective, le Ch�que �nergie Rh�ne-Alpes est un syst�me 

de subventions permettant aux particuliers de r�gler une partie de leur facture 

d'installation d'�quipements d�di�s aux �nergies renouvelables. L’objectif est 

double : inciter les Rh�nalpins � utiliser les �nergies renouvelables et soutenir 

la demande. 

La politique �conomique
 La cr�ation de 3 Clusters Rh�ne-Alpes sur la th�matique �co-technologies qui 

permettent de renforcer la comp�titivit� des entreprises du secteur, soit le 

Cluster Eco Energie, Organics Cluster et Automotive Cluster

 Le soutien aux projets R&D des p�les de comp�titivit� et � leur animation. 

 L’ARDI Rh�ne Alpes (Agence R�gionale du D�veloppement et de l’Innovation 

de la R�gion Rh�ne Alpes), � la demande de la DREAL et de la R�gion 

Rh�ne-Alpes, pilote depuis avril 2009 une d�marche de travail collaboratif sur 

la th�matique � Quartier Durable � avec les p�les de comp�titivit�, des 

clusters (Lumi�re, …) et d’autres structures int�ress�es (PIC, …). L’objectif 

est d’associer les comp�tences regroup�es par les diff�rentes structures 

autour de ce th�me afin de faire �merger des projets collaboratifs d’innovation 

transverses et �ventuellement des plateformes technologiques. Plusieurs 

th�mes ont d�j� �t� identifi�s comme f�d�rateurs des savoir-faire du territoire 

Rh�nalpin : l’optimisation de l’utilisation des informations disponibles pour une 

meilleure mobilit�, l’autonomie des individus � tous les �ges de la vie ; la

r�duction des nuisances environnementales ainsi que l’optimisation de la 

gestion et de la consommation de l’�nergie � l’�chelle du quartier. Des 

s�ances de travail organis�es par l’ARDI Rh�ne-Alpes et r�unissant p�les, 

clusters et autres acteurs de ces domaines ont d�j� pu mettre en exergue des 

convergences de pr�occupations et des id�es de projets commun. Cette 

d�marche tend � montrer comment les technologies et comp�tences crois�es 
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de diff�rents secteurs peuvent contribuer � d�velopper des quartiers viables, 

vivables, �quitables donc durables. Dans le cadre de ces ateliers, la 

th�matique � Eco-tech � a bien s�r �t� int�gr�e et des pistes de travail ont �t� 

identifi�es, dont certaines se retrouvent dans le pr�sent dossier sous forme 

de fiches Projets

La politique d’enseignement sup�rieur et de recherche
 La cr�ation de 4 Clusters de recherches : � chimie durable �, � MACODEV -

Mat�riaux et Conception pour un D�veloppement Durable �, � Transports, 

Territoires et Soci�t� �, � Energies renouvelables, Efficacit� �nerg�tique � et  

� GOSPI - Gestion et Organisation des Syst�mes de Production et de 

l’Innovation �. Ces clusters r�unissent plus de 4200 chercheurs et 250 

laboratoires. Ils sont chacun financ�s � hauteur de 1 million €, par an. 

La R�gion fait preuve d’un volontarisme tr�s fort en mati�re de Sciences 

Humaines et Sociales qui se traduit par la cr�ation de 3 clusters de recherche 

sp�cifiques. 

 Le soutien � des grands projets structurants – comme PV Alliance, P�le 

Toxicologie et Eco-toxicologie de Rovaltain -, � plusieurs plateformes 

technologies, projets de R&D comme Solar Nano Crystal… 

 Les Plates-Formes Technologiques Rh�ne-Alpes

L’appel � projets � Plates-formes Technologiques Rh�ne-Alpes �, lanc� 

conjointement en avril 2008 par la R�gion Rh�ne-Alpes et l’Etat en r�gion, 

vise � accompagner d’ici 2013 une vingtaine de projets structurants, pour un 

montant global de 30 M€ abond�s par l’Europe, l’Etat, la R�gion.

S’inscrivant dans une strat�gie de d�veloppement industriel, les plates-formes 

technologiques sont des structures dot�es de moyens techniques et de 

personnels capables de produire et transmettre des connaissances et savoir-

faire et d’utiliser le mat�riel en experts. Elles participent ainsi au 

rapprochement recherche industrie, � la modernisation des �quipements des 

centres de comp�tences et sont des outils supports et acc�l�rateurs de 

projets collaboratifs de R&D et de transfert technologique. Elles sont 

s�lectionn�es pour leur excellence sur la base d’un cahier des charges 

commun. 
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 LE GRAND LYON

L’ambition du Grand Lyon est de devenir une r�f�rence europ�enne en mati�re de 

cleantech d’ici 2015.  

Sur la base de cette commande politique, l’objectif fix� � la d�marche a �t� la 

d�finition d’un plan de d�veloppement � Cleantech �, r�pondant � 3 objectifs 

�conomiques compl�mentaires :

 Cr�er de la richesse et de la croissance �conomique � partir de ces activit�s 

pour ancrer et g�n�rer des emplois sur le territoire ;

 D�velopper une visibilit� internationale pour attirer les investissements 

ext�rieurs ;

 Contribuer, par l’innovation, � r�duire l’impact des activit�s �conomiques et 

humaines sur l’environnement et notamment atteindre les objectifs du Plan 

Climat du Grand Lyon.

Les atouts du Grand Lyon sont nombreux : l’agglom�ration est compos�e d’un tissu 

�conomique et scientifique de tr�s haut niveau par sa qualit� et sa densit� : grands 

groupes et PME dynamiques, centres de R&D publics et priv�s, �tablissements de 

formations initiale et professionnelle reconnus composent l’agglom�ration.

Des initiatives concomitantes au niveau de l’agglom�ration comme le Plan climat ou 

l’Agenda 21, peuvent pr�figurer autant de leviers d’actions et de d�veloppement 

�conomique li�s.

Le positionnement strat�gique adopt� vise � miser sur ces atouts identifi�s, � savoir 

travailler � partir d’une densit� industrielle importante et d�j� en mutation vers les 

cleantech, tout en faisant du Grand Lyon un territoire d’exp�rimentation des solutions 

environnementales innovantes. En appui, les diff�rentes niches de comp�tences du 

territoire doivent permettre de proposer une offre environnementale globale au 

service d’une meilleure qualit� de vie en ville. 

Les 3 axes de cette strat�gie d’ensemble sont les suivants : 

 Miser sur le potentiel existant : l’agglom�ration se caract�rise par une densit� 

industrielle scientifique qui permet � Lyon d’avoir une taille critique et une 

visibilit� europ�enne sur les secteurs phare de la chimie et du transport 

urbain, qui ont d�j� fortement investi les potentialit�s �conomiques ouvertes 

par les Cleantech.



20

 Agir concr�tement en faisant du territoire Grand Lyon, le terrain 

d’exp�rimentation et d’application o� les entreprises pourront d�ployer leurs 

solutions innovantes en grandeur �conomique r�elle pour les adapter aux 

usages et aux march�s de demain. Ce territoire d’exp�rimentation soutiendra 

l’attractivit� aupr�s d’entreprises ext�rieures.

 Transformer l’image actuelle de l’agglom�ration en mati�re d’environnement, 

en misant sur les niches existantes (�nergie, air, bruit, sols, �clairage …) et 

leurs compl�mentarit�s possibles avec les secteurs historiques pour 

proposer un environnement de meilleure qualit� et remettre l’industrie au 

service de la ville. 

Ce cap strat�gique est confort� par une s�rie d’initiatives d’ores et d�j� concr�tis�es : 

 La constitution d’une �quipe d�di�e � la prospection d’entreprises cleantech 

au sein de l’Aderly, l’agence de d�veloppement �conomique de la r�gion 

lyonnaise.

 La participation et le soutien au projet Lyon Cit� Campus, qui fera du Campus 

de la Doua le campus Lyon Tech sp�cialis� sur la recherche et l’activit� 

�conomique dans le domaine des �co technologies

 L’exp�rimentation de nouvelles solutions de transport : Velo’v, projet REAL 

d’intermodalit�, …

 Le d�veloppement d’une offre immobili�re d’accueil d’entreprises sur des 

parcs / b�timents exemplaires (Parc Technologique de Saint Priest, future 

tour In City)

 L’am�nagement d’�co quartiers : ZAC des Hauts de Feuilly, Remparts de 

Trion

 Le projet de r�novation du tunnel de la Croix Rousse.

 GRENOBLE ALPES METROPOLE 

Grenoble -Alpes M�tropole a d�s sa constitution int�gr� l'environnement dans ses 

missions et orient� son d�veloppement de mani�re durable, tant dans ses politiques 

propres qu'en mati�re d'innovation, orientations que l'on retrouve dans son projet 

d'agglom�ration.

Plusieurs actions refl�tent cette politique volontariste : 

 Mise en place de l’une des premi�res agences locales de l’�nergie, et soutien 

croissant depuis sa cr�ation 



21

 Adoption du premier plan climat d’agglom�ration, engageant l’agglom�ration 

mais �galement 70 partenaires institutionnels et industriels, avec : 

 La mise en place d’un observatoire du Plan Climat pour suivre les 

consommations �nerg�tiques et les �missions de GES au niveau de 

l’agglom�ration et d'un conseil scientifique.

 L’organisation des Assises de l'�nergie depuis 2002 en partenariat avec la CU 

de Dunkerque

 La reconnaissance par l'obtention du label EEA (European Energy Award) en 

2007 (1�re agglom�ration en Europe, cf. http://www.european-energy-

award.org/ et http://www.energie-cites.eu/ ), en plus du label Cit'ergie de 

l'ADEME

 La mise en place d’un sch�ma de d�veloppement des �nergies renouvelables 

en cours d'�laboration pour r�pondre � l'objectif de multiplication par 2 des 

consommations d'�nergie renouvelable d'ici 2020.

Sur le plan de l'appui aux fili�res �conomiques �nergie et environnement, la M�tro 

accompagne depuis leur cr�ation les p�les de comp�titivit� Tenerrdis et Axelera, et 

tend � devenir, au del� de sa forte mobilisation dans les projets RD labellis�s, un 

acteur � part enti�re de �co-innovation en exp�rimentant dans le cadre de ses 

comp�tences propres (habitat et logement, d�placements, grands �quipements, 

gestion de son patrimoine, gestion des d�chets..) 

L'enjeu est de contribuer au d�veloppement de ces fili�res par l’innovation, en jouant 

un r�le de catalyseur des projets d’exp�rimentation. 

Enfin, elle participe directement � l’animation de la fili�re chimie environnement avec 

des moyens propres et un partenariat avec le Sud Grenoblois pouvant d�boucher 

vers la cr�ation d’une zone d’activit� d�di�e.

 VILLE DE GRENOBLE

La Ville de Grenoble a mis en place depuis quelques ann�es un plan local 

d'urbanisme ambitieux en terme de d�veloppement durable. Elle a �labor� un 

sch�ma �nerg�tique local "Grenoble facteur 4" qui vise � diviser par 4 les �missions 

de gaz � effet de serre d'ici 2050, en r�duisant les consommations �nerg�tiques du 

parc de logement et en augmentant la part d'�nergie renouvelable dans la production 

et la distribution d'�lectricit� et de chaleur assur�e par les deux SEM locales. 
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Sur les 30 actions de "Grenoble facteur 4", on peur citer :

 G�n�ralisation de l’am�nagement durable: Eco-quartiers (Ile Verte…) et 

grands projets � vocation �conomique : Bouchayer-Viallet, Presqu’�le 

Scientifique (L'ensemble des nouveaux quartiers construits par la Ville s'inscrit 

dans une d�marche de d�veloppement durable.) Ces projets d�veloppent une 

mixit� de fonctions et en accueillent des projets immobiliers HQE et � �nergie 

positive.

 Am�lioration thermique du parc existant des bailleurs sociaux : 480 logements 

d’ici 2010 

 Am�lioration thermique du parc existant priv� (Copropri�t�s des ann�es 1945-

1975. Soutien de 1000 logements/an de 2009 � 2013)

 Am�lioration thermique des b�timents municipaux

 G�n�ralisation des b�timents neufs BBC en 2012

 P�rennisation de la Biennale de l'Habitat durable

 SAINT ETIENNE METROPOLE 

Dans le cadre de son projet d’Agglom�ration, Saint Etienne M�tropole a d�fini trois 

grandes priorit�s strat�giques, qui refl�tent toutes, de mani�re directe ou indirecte 

des pr�occupations qu’elles soient �conomiques, sociales ou environnementales en 

lien avec les �co technologies. Il s’agit ainsi de faire de Saint Etienne M�tropole : 

 Une Agglo Verte, 

 Une Agglo Innovante, 

 Une Agglo Solidaire 

Ces 3 priorit�s sont transversalement compl�t�es par 2 objectifs que sont : 

 La Qualit� du Service Rendu, 

 Le D�veloppement Durable. 

Dans ce cadre, un certain nombre d’actions embl�matiques sont conduites sur le 

territoire de Saint Etienne M�tropole relatives aux �co technologies et plus, 

largement, au D�veloppement Durable : 

 L’adoption d’un Agenda 21 comprenant 23 actions relatives au 

d�veloppement �conomique (zones d’activit�s durables, �co fili�res…), � la 

pr�servation des espaces naturels et � la lutte contre les nuisances (pollution 

de l’air, cartographie des points noirs sonores…), et � la solidarit� sociale et 

territoriale.
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 Lancement d’un plan Climat �nergie, avec l'ambition de r�duire de 20% ses 

�missions de gaz � effet de serre d'ici 2020 et de viser le Facteur 4 � l’horizon 

2050, avec l’appui d’acteurs incontournables du territoire comme le Groupe 

Casino ou l’association environnementale de renomm�e internationale WWF

 Mise en œuvre depuis 2006 d’un programme d’�ducation � l’environnement et 

l’�co citoyennet� dans les �coles volontaires des 43 communes de 

l’agglom�ration : eau, tri des d�chets, pr�servation des for�ts et des rivi�res, 

biodiversit�, air et �nergie

 Utilisation de pieux g�othermiques au sein de la platine de la cit� du Design

 L’�quipement du Stade Geoffroy Guichard de l’une des plus grandes centrales 

photovolta�ques de France

 La construction de chaufferies bois

 La cr�ation du CIRIDD (Centre International de Ressources et d’Innovation 

pour le D�veloppement Durable), en vue de la production et valorisation 

d’outils et de m�thodes pour proposer des r�ponses concr�tes aux 

entreprises et collectivit�s sur le d�veloppement durable (exemple : Animation 

avec l’AFNOR d’une plateforme d’�changes en Rh�ne Alpes sur la norme 

ISO 26000, …)

 Cr�ation du p�le �co conception � Saint Etienne par la CCI de Saint Etienne 

(r�duction des impacts n�gatifs des produits sur l’environnement

 La CAPI – Communaut� d’Agglom�ration Porte de l’Is�re

Dans le cadre de son plan de mandat, la Communaut� d’Agglom�ration Porte de

l’Is�re � mis les questions de d�veloppement durable au cœur de son projet de 

d�veloppement. 

Au-del� des effets de mode, et d’actions li�es au fonctionnement de la collectivit�, la 

CAPI r�affirme son souhait d’�tre territoire d’exp�rimentation pour la mise en œuvre 

des �co technologies.

Agr��e � Grand Projet Rh�ne Alpes � par le conseil r�gional , pour �voluer de la ville 

nouvelle de l’Isle D’Abeau vers � la vall�e urbaine durable � , la CAPI soutient toutes 

les initiatives de syst�me de transports innovants et tout ce qui peut participer � un 

nouvel urbanisme, notamment en �tant territoire d’exp�rimentation de construction 

durable innovante. Pour cela elle poss�de plusieurs atouts : 

 Elle est le territoire d’accueil de Photowatt, leader fran�ais des panneaux 

photovolta�ques et du projet innovant PV Alliance, membre des p�les de 
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comp�titivit� Minalogic et Tenerrdis, la CAPI souhaite d�velopper l’utilisation 

du solaire sur son territoire, tant en r�affirmant sa vocation � accueillir de 

nouvelles implantations d’unit�s de production de photovolta�ques, qu’en 

offrant la possibilit� de tester sur son territoire de nouvelles utilisations. 

 Elle accueille les Grands Ateliers, GIP de 13 �coles d’architecture et de 

construction � Villefontaine, lieu unique de r�alisation des maquettes �chelle 

1 pour les �coles. Les Grand Ateliers souhaitent cr�er une cit� de la 

construction durable, avec l’ensemble des acteurs industriels et de recherche 

pour offrir un lieu d’information, de d�monstration et de formation aux 

nouvelles techniques de constructions durables

 Le PIC (P�le Innovation constructive) membre actif du dossier de p�le de 

comp�titivit� �cotech, est un acteur essentiel de ce projet de cit� de la 

construction durable qui peut �tre un lieu de d�monstration unique pour les 

produits issus de ce p�le de comp�titivit�. 

 En lien avec le PIC et les acteurs du solaire, le PIL’es (Pole d’intelligence 

Logistique Europe du Sud) situ� au centre de la plate forme logistique de 

Saint Quentin Fallavier, 1� plate forme logistique fran�aise terrestre avec pr�s 

de 2millions de m� d’usines logistiques, souhaite d�velopper un programme 

ambitieux de d�monstration d’usine logistique solaire de demain, en utilisant 

de mani�re innovante toutes les capacit�s du photovolta�que.

Les strat�gies compl�mentaires mises en œuvre par les diff�rentes collectivit�s 

territoriales rh�nalpines sont �galement relay�es par certains acteurs �conomiques. 

En effet, les CCI de Rh�ne-Alpes sont �galement engag�es dans des d�marches 

promouvant les enjeux de l’efficacit� �nerg�tique aupr�s du tissu d’entreprises. . De 

m�mes certaines op�rations collectives sont peuvent �tre cit�es comme exemplaire 

dans le domaine de l’efficacit� �nerg�tique : l’op�ration Optim’Energie ou CAP 

�nergie. 

Optim’Energie 
Cette op�ration, lanc�e en partenariat avec l’ADEME et le Conseil R�gional, a pour 

but d’accompagner les PME � mieux conna�tre, ma�triser et rationaliser leurs

consommations �nerg�tiques, quels que soient leurs secteurs d’activit�.

Le dispositif, fond� sur la r�alisation de diagnostics �nerg�tiques et l’apport de 

recommandations chiffr�es sur les actions � mettre en œuvre, affiche des r�sultats 
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probants qui ont justifi� sa reconduction en 2009 : plus de 200 visites �nergie 

effectu�es par les conseillers environnement des CCI, donnant lieu � plus de 300 

pr�conisations. 40% des pr�conisations formul�es ont eu un temps de retour sur 

investissement inf�rieur � un an.

CAP Energie :
L’op�ration, est men�e par la CETIM avec l’ensemble des centres techniques 

industriels de la r�gion, et vise � mettre en coh�rence les usages �nerg�tiques des 

entreprises de diff�rents secteurs industriels et � les accompagner afin qu’elles

int�grent et d�veloppent la dimension �nergie dans leurs pratiques et leur strat�gie 

de d�veloppement durable. Il s’agit de faire l’inventaire des solutions efficientes ou 

des bonnes pratiques en mati�re de r�duction des consommations d’�nergies, de les 

mutualiser et de les promouvoir aupr�s d’autres entreprises des secteurs concern�s. 

Par la suite, il s’agit de capitaliser sur les outils �labor�s et de les diss�miner au 

travers d’un club (CAP Energie), communaut� de pratiques et de technologies, 

ouverts aux entreprises de Rh�ne-Alpes. L’objectif ultime est de cr�er une 

dynamique de r�flexion sur les besoins en R&D des entreprises dans le domaine des 

technologies li�es � l’�nergie.
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LES TROIS DOMAINES SCIENTIFIQUES DU POLE ECOTECH RHONE-ALPES

Les acteurs du p�le ont �labor� collectivement une strat�gie d’application concr�te 

concentr�e sur trois th�matiques technologiques : � technologies et �nergie �, � 

territoires et �nergie�, � mat�riaux et �nergie � appliqu�es au b�timent, � l’industrie 

et aux transports. Ces trois th�matiques regroupent 34 projets de coop�ration d�j� 

initi�s entre industriels et laboratoires pour un budget de recherche publique et priv�e 

repr�sentant, d�s 2009, plus de 131,6 millions d’euros et 27 projets en cours de 

structuration �valu�s (provisoirement) � 5,8 M€.

Les acteurs du p�le, par le recensement, l’inventaire pr�cis et le pilotage des leviers 

d’innovation et de d�veloppement technologique, �vitent ainsi toute dispersion et 

optimisent la dynamique de concentration : tous les acteurs du p�le vont dans le 

m�me sens. Chaque projet est anim� par un responsable industriel ou �manant 

d’organisme de formation ou de recherche qui peut le cas �ch�ant s’appuyer sur un 

coordinateur scientifique.

A court terme, ils acc�l�rent leurs efforts de maillage, de r�seau et de consolidation 

des synergies. A moyen terme, ils visent � favoriser et � amplifier l’attractivit� pour de 

nouvelles ressources technologiques sur le territoire du p�le sur les axes 

technologiques s�lectionn�s. Les acteurs acc�l�rent ainsi la diffusion de la 

technologie au march�.

En se concentrant sur la vision, c'est-�-dire l’acc�l�ration dans le traitement des 

enjeux de l’efficacit� �nerg�tique :

 Optimiser la production

 Stocker et distribuer mieux

 Ma�triser les consommations �nerg�tiques

 Veiller � r�cup�rer l’�nergie

 D�velopper le volet �nerg�tique de l’�co-conception et du recyclage

 Etre capable de mod�liser et d’optimiser les flux �nerg�tiques

Cette somme d’innovations t�moigne de la capacit� � prendre des positions 

mondiales sur de nombreux enjeux de d�veloppement des fili�res �co technologies 

et efficacit� �nerg�tique.
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Les trois domaines de l’efficacit� �nerg�tique sont les suivants :

 Infrastructures et b�timent

 Industrie

 Transport

Les trois domaines scientifiques du p�le EcoTech Rh�ne-Alpes

L’efficacit� �nerg�tique, de la mati�re � l’usage

Territoires & �nergie

Technologies & 
�nergie

► Mat�riaux pour l’�nergie
► Ecomat�riaux
► Ecoconception, recyclage, 

cycle de vie

► Mix �nerg�tique (sources 
d’�nergie, g�n�ration et stockage)

► R�cup�ration d’�nergie
► Optimisation des proc�d�s 
► Mesure, mod�lisation et simulation
► Gestion des syst�mes 

d’information (Green IT)

► Syst�mes d’interface 
b�timent, transport, 
personnes et marchandises

► Gestion de l’�nergie
► Gestion des infrastructures 

�nerg�tiques 
► Recyclage et valorisation 

�nerg�tique des d�chets

Mat�riaux & �nergie

+
Niveau de complexit�

croissant

Domaine 
d’excellence

L�gende

Des objets 
�cotechnologiques 
de base …

… aux syst�mes 
int�gr�s les plus 
complexes

Infrastructures & 
B�timent
Industrie
Transport

Applications

Usages & 
comportements

Territoires & �nergie

Technologies & 
�nergie

► Mat�riaux pour l’�nergie
► Ecomat�riaux
► Ecoconception, recyclage, 

cycle de vie

► Mix �nerg�tique (sources 
d’�nergie, g�n�ration et stockage)

► R�cup�ration d’�nergie
► Optimisation des proc�d�s 
► Mesure, mod�lisation et simulation
► Gestion des syst�mes 

d’information (Green IT)

► Syst�mes d’interface 
b�timent, transport, 
personnes et marchandises

► Gestion de l’�nergie
► Gestion des infrastructures 

�nerg�tiques 
► Recyclage et valorisation 

�nerg�tique des d�chets

Mat�riaux & �nergie

+
Niveau de complexit�

croissant

Domaine 
d’excellence

L�gende

Des objets 
�cotechnologiques 
de base …

… aux syst�mes 
int�gr�s les plus 
complexes

Infrastructures & 
B�timent
Industrie
Transport

Applications

Usages & 
comportements
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